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ZOOM SUR.. .

WERNER
KUCHLER
Le gentileman singe i du Plaza Athénée

Depuis mes de trente ans Werner Kuchler dirige le Relais Pla/a

la braderie ihie du Plaza Athenee ou il a fidélise une clientele

tres parisienne Une personnalité rare

"Mon but : attirer,
séduire, satisfaire,

fidéliser la clientèle
du Relais Plaza"

ILI

y a quelque chose de fascinant

dans les personnalités doubles

Version négative Dr Jekyll et

Mr Hyde Version positive (car rien n'est

mauvais en cet homme-la) Dr Werner

et Mr Kuchler Directeur du Relais Plaza le

pur, il se transforme en redoutable crooner

certains soirs

ll a l'allure d'un Paul Newman L'élégance

d'un Cary Grant La classe comme on

n'en voit plus sur grand ecran depuis

qu'Hitchcock a ferme pour toujours sa fe-

nêtre sur cour Maîs il nest pas americain

— il se définit lui-même comme «le plus

français des Allemands» — et ce n'est pas

au cinema qu'il pue le premier rôle, maîs

au Relais Plaza a Paris tous les purs

Tout ça a cause d'une promenade sur les

bords du lac de Constance, un beau pur

d'été ll aurait suffi qu'il pleuve ce pur-la

pour qu'il prît une autre voie «J'habitais

avec mes parents un village en Bavière,

raconte-t-il Pour etrenner sa premiere

voiture, mon pere nous avait emmenés sur

le lac de Constance ll faisait beau, nous

avons pris un verre sur une terrasse devant

le lac Le garçon qui nous servait respirait

le bonheur ll n'était pas assis derrière un

bureau, il était libre, il avait le contact avec

les gens Je me suis dit que ce metier me

plairait I)

Le parcours de Werner est |alonne de ren

contres et de signes «Pour les capter, il

faut sortir ses antennes, ouvrir ses oreilles,

observer» A 14 ans, il entre en appren

tissage dans l'hôtellerie A I 8 ans, pour

échapper au service militaire, il prend

le premier tram pour Paris Dep rebelle,

épris de liberte, volontaire «Si on veut

vraiment les choses, on y arrive » En ac-

ceptant de manger de la vache enragée

«Les souffrances du jeune Werner», aurait

dit Goethe

S'étant fait voler ses bagages, il arrive a

Paris sans argent, sans savoir un mot de

français ni d'anglais ll vit sous les ponts

pendant plusieurs semaines Jusqu'à ce qu'il

rencontre un Hollandais qui le fait entrer a

l'Hôtel Intercontinental, comme commis de

salle «Maîs |e rêvais de travailler dans le

meilleur etablissement, et c'était le Plaza

Athenee J'ai essuye plusieurs refus, fai in-

siste et i y suis arrive en I 973 »

Werner commence comme «sommelier

d'étage», en fait garçon d'étage, une ex-

perience tres formatrice ((On n'entre pas

dans une chambre, on ne s'adresse pas

a un client n'importe comment, ça se tra-

vaille » ll acquiert ce sens du contact et de

la diplomatie qui ne le quitteront plus

Lorsqu'il passe des étages du Plaza

Athenee a la salle du Relais Plaza, comme

serveur, sa premiere rencontre est déter-

minante Marlene Dietrich, âgee de pres

de soixante-dix ans, va prendre le |eune

homme sous son aile «L'Ange bleu est

devenu mon ange gardien, et l'est res-

te (usqu'a sa mort en 1992 Elle habi-

tait un appartement en face, I 2 avenue

Montaigne, et venait au restaurant plu-

sieurs fois par semaine Un pur, elle m'a

dit "Le bceuf gros sel du chef, c'est pas

mal, maîs |e le fais mieux ' La semaine

suivante, elle a cuisine un boeuf gros sel

qu'elle m'a apporte dans une Tupperware

pour que |e le goûte » Insolite, d'imaginer

cette femme fatale au fourneau, un tablier

autour des hanches

Des personnalités connues, Werner en a cô-

toyé beaucoup, notamment des artistes qui

descendaient au Plaza, comme les Beatles,

Ray Charles ou John Travolta ((Tout jeune,

il ne savait pas s'habiller Avec sa mere, |e

le conseillais Maintenant, a chaque fois

qu'il vient a Paris, il organise ici une ham-

burger party pour ses amis » Certaines

belles rencontres ont marque Werner, point

de depart de longues annees d'amitié,

Comme Herbert Von Kara|an, son «pere

spirituel», ou Yves Saint-Laurent Chacun

avait sa table attitrée

La disposition des soixante tables, le pla-

cement des réservations, Werner s'y at-

tache avec une diplomatie digne du Quai

d'Orsay La belle salle Art deco datant

de 1936, réplique de la salle a manger

du paquebot Normandie, est classée

fresque refaite a lo feuille d'or, appliques

de Baccarat Avec son bar a l'entrée et

ses marches menant ou pont superieur, elle

offre des espaces différents, dont Werner

tire parti il y a les tables des ambassades,

des politiques, des grands patrons, de la

haute couture, des artistes, des sportifs, des

habitues Les plus intimes ont le numero

de telephone portable de Werner, une

marque de confiance mutuelle

«ll faut se tenir au courant de l'actualité .

je lis les journaux tous les matins Capter

l'ambiance de la salle comme au theâtre,

elle change chaque jour Et déployer ses

antennes Je ne placerai pas mes clients a

la même table pour discuter d'un contrat

ou pour faire une demande en mariage

Si j'ai un couple d'amoureux qui recherche

l'intimité, |e les éloignerai d'un groupe

bruyant ou d'une personne qui n'arrête pas
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de tousser. Il faut aussi gérer les imprévus

de dernière minute : placer à distance

deux femmes qui portent la même robe ou

des couples divorces venant par hasard le

même jour...» Le Relais Plaza sert jusqu'à

cent vingt couverts, dont 80 % d'habitués,

fidélisés à la fois par l'accueil chaleureux

de Werner Kuchler (directeur depuis près

de trente ans) et de son maître d'hôtel

Pascal Sadier - présent depuis trente-cinq

ans, ce dernier peut indiquer dans la mi-

nute quel est l'habitué de la table n° 24 ou

raconter l'histoire de la n° IO —, et bien sûr

par la cuisine à la fois classique et inventive

de Philippe Marc, chef depuis quinze ans.

Une constance rassurante pour des habi-

tués qui viennent parfois depuis quatre

générations. Werner avait cependant

remorque que le mercredi était le Jour le

plus creux, à cause des matchs de foot et

des enfants à la maison. Il fallait trouver

une animation... C'est ainsi qu'il eut l'idée

d'organiser une soirée jazz le mercredi.

«J'ai commencé en chantant - faux! -

deux ou trois chansons, accompagné par

un pianiste. Puis j'ai appris à chanter et

j'ai réuni un orchestre.» C'est devenu une

tradition : depuis vingt ans, le dernier mer-

credi de chaque mois, la soirée «Swing'in

Relais)} accueille — sur réservation unique-

ment — des clients fidèles autour d'un menu

spécialement concocté par le chef en plus

de la carte habituelle, dans une ambiance,

musicale et conviviale. Exceptionnellement,

ce soir-là, ce n'est pas le directeur qui vous

accueille en personne : il est dans les cou-

lisses en train de chauffer sa voix, pendant

que les musiciens donnent le ton : piano,

violon, contrebasse,, batterie, trompette...

Ils font un bceuf pendant qu'on déguste le

lartere maison. Werner fait son entrée,

la souplesse d'un chat, une silhouette de

jeune homme qu'il entretient en enfour-

chant chaque jour son vélo. Il saisit le micro

baladeur et commence à chanter de sa voix

chaude de crooner. Dans une vie antérieure,

il a dû être un petit frère de Sinatra. Ou

de Nougaro, dont ïl prend les intonations et

l'accent de Toulouse, o Toulouse... Incroyable1

Les succès s'enchaînent : tes Feuilles mortes,

S dangers in the Night, Whaf a Wonderfu/

Wor/d, Warum sag warum2... Il a plus de

cent vingt chansons à son répertoire, mais il

en chante toujours au moins une de Marlene,

en hommage à son «ange gardien». Un

ange gardien qui l'accompagne même en

tournée : ces soirées ont tant de succès, que

Werner et son jazz band sont parfois invités

à se produire ailleurs, à l'étranger. Alors ce

jour-là, au Plaza, il passe le relai... if

Texte Sylvie d'HaHuin
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